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Présentation de l'éditeur


    Chaque nuit, Schéhérazade captive le sultan Schahriar en lui contant des aventures merveilleuses. Celles d’Ali Baba, d’Aladdin, de Sindbad le marin et du Pêcheur sont réunies dans notre recueil.


    Dans cet univers magique et fascinant, les héros affrontent des génies, découvrent des trésors et triomphent des monstres par la ruse !
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[image: Reprise en N&B d'une affiche de cinéma en anglais du film Sindbad The Sailor : c'est un dessin qui représente les acteurs dans différentes scènes, et en premier plan les deux acteurs principaux.]Affiche anglophone du film Sinbad le marin, réalisé par Richard Wallace, 1947, États-Unis.
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Les Mille et Une Nuits est un ensemble de contes merveilleux aux sources diverses et transmis oralement par des conteurs anonymes.



➤ Les sources des Mille et Une Nuits


Les contes naissent vraisemblablement en Inde, puis ils sont transmis en Perse (aujourd’hui l’Iran) par voie orale, sous le nom de Mille Contes. Ils se diffusent ensuite à Bagdad au VIIIe siècle grâce à des conteurs anonymes : ils sont alors traduits en arabe, adaptés à la culture arabo-musulmane, et enrichis de nouveaux récits ayant pour cadre Bagdad et pour personnages les grands dirigeants, califes et vizirs, de la dynastie abbasside, comme al-Mansûr ou al-Rashîd.


[image: Photo en N&B du minaret de la mosquée Suq al-Ghazal.]Le minaret de la mosquée Suq al-Ghazal construite au XIIIe siècle, dans Par le Nil et le Tigre. Récit des voyages effectués en Égypte et en Mésopotamie pour le compte du British Museum entre 1886 et 1913, Murray, 1920.



Le texte prend une forme écrite à la fin du IXe siècle. Il est rédigé en « moyen arabe », langue intermédiaire entre l’arabe littéraire et les dialectes populaires, et facilement compréhensible par le large public auquel il est destiné. C’est probablement à ce moment-là que les contes prennent le titre des Mille et Une Nuits.





➤ La diffusion dans le monde arabe

Par l’intermédiaire des marchands, les contes atteignent Le Caire au XIIe siècle. D’autres textes, qui accordent une place importante à la magie et au merveilleux, viennent s’y ajouter.






➤ Du Caire à l’Europe


Le rôle d’Antoine Galland

Au XVIIIe siècle, l’Europe découvre Les Mille et Une Nuits grâce à Antoine Galland. Au cours de ses nombreux séjours au Moyen-Orient, ce savant et diplomate a acquis une maîtrise parfaite de l’arabe, du turc et du persan. En 1701, il trouve un manuscrit intitulé Alf layla wa layla (« Les Mille et Une Nuits ») comportant l’ensemble des contes ainsi que le récit cadre dans lequel ils sont insérés. Il traduit le texte en français. Il y intègre l’histoire de « Sindbad le marin », ainsi que des contes d’origine syrienne, comme « Aladdin » et « Ali Baba », qui lui ont été rapportés par un conteur syrien, Hanna Dyâb, lors d’un passage à Paris.


Douze volumes sont publiés entre 1704 et 1717 : le succès est immédiat et considérable. La France et l’Europe se prennent de passion pour la culture et la littérature qu’elles appellent « orientales ».


[image: Gravure en N&B représentant le buste d'Antoine Galland, habillé en gentilhomme avec une veste, un foulard noué autour du cou et une perruque courte bouclée blanche.]J. Cazon, portrait d’Antoine Galland, v. 1675.








La mode de l’orientalisme

Aux yeux des Européens, l’Orient, dont les tissus, les tapis, les miniatures, les épices et même les animaux s’exportent vers l’Occident, représente le luxe, l’exotisme et le raffinement. Il devient une source d’inspiration pour tous les arts : en littérature, le nouveau genre en vogue, le conte oriental (Les Mille et Un Jours de François Pétis de La Croix, Lettres persanes de Montesquieu), réunit le goût de l’époque pour les contes merveilleux et l’attrait pour le monde oriental. En musique, l’opéra de Rameau Les Indes galantes et, au théâtre, Zaïre de Voltaire témoignent de cette inspiration nouvelle.
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➤ À l’origine, des histoires orales

Traditionnellement, les contes sont des récits courts d’événements réels ou imaginaires, transmis à l’oral par des conteurs et des poètes, et destinés à divertir un public varié, à la cour des rois ou lors de foires. Leur origine remonte à l’Antiquité : on en retrouve dans les récits mythologiques, comme Les Métamorphoses d’Ovide.





➤ Un nouveau genre littéraire

Le passage à l’écrit va permettre au conte de devenir un genre littéraire à part entière.



Le rôle de Charles Perrault

Au XVIIe siècle, Charles Perrault (1628-1703) met par écrit des contes populaires existants, comme « Peau d’Âne », « Cendrillon », « Le Chat botté » et « Le Petit Poucet », qu’il adapte au goût de l’époque en les rendant plus vivants et y mêlant merveilleux et fantastique. Ils deviennent très à la mode, sont lus à la cour de Louis XIV et s’adressent désormais à un public cultivé.


Les successeurs de Perrault contribuent à perpétuer le succès de ce nouveau genre littéraire : ainsi les frères Grimm au début du XIXe siècle en Allemagne (« Hansen et Gretel », « Blanche-Neige », « Raiponce », « Le Petit Chaperon Rouge »), ou l’écrivain danois Hans Christian Andersen (« La Petite Sirène », « Le Vilain Petit Canard », « La Reine des neiges »).







➤ Les caractéristiques du genre

Au pays des contes, peu importe la vraisemblance. Les contes merveilleux, ou contes de fées, font intervenir des êtres surnaturels : sorcières, fées, ogres, dragons, animaux qui parlent. Les récits multiplient les apparitions, les métamorphoses et les événements relevant de la magie. Rien n’est impossible pour le lecteur ou la lectrice, et tout est fait pour les distraire, les surprendre, mais aussi les éduquer. C’est pourquoi les personnages ont souvent un caractère exemplaire : après avoir surmonté des épreuves, ils triomphent grâce à leurs qualités et à leur vertu.


Ainsi, les contes comportent le plus souvent une visée morale : ils apprennent aux lecteurs et aux lectrices à se détourner des vices (comme l’avarice, la curiosité, la cupidité) et à se conduire vertueusement.


[image: Dessin en N&B. En médaillon la tête d'une femme avec un voile sur les cheveux.]
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➤ Des caractéristiques de contes merveilleux

Comme dans les contes occidentaux, les récits ne sont pas situés dans une réalité temporelle et géographique précise, les indications spatio-temporelles restent vagues. Dans « Ali Baba », Schéhérazade commence ainsi son récit : « dans une ville de Perse, aux confins des États de Votre Majesté, il y avait deux frères » (p. 89).


Les éléments merveilleux sont nombreux : métamorphoses, génies (celui de la lanterne d’Aladdin), objets et formules magiques, comme le célèbre « Sésame, ouvre-toi » dans « Ali Baba » (p. 91).


Les contes des Mille et Une Nuits ont également une visée morale. Les personnages sont punis pour leurs vices : Sindbad pour sa cupidité dans le quatrième voyage (p. 71-72), Cassim pour son égoïsme et son avidité dans « Ali Baba ». Et ils sont récompensés pour leur vertu : Ali Baba pour sa bonté et sa générosité, Aladdin pour sa fidélité et sa bienfaisance à l’égard de son peuple, la servante Morgiane pour sa loyauté et sa clairvoyance dans « Ali Baba ».


Toutefois, les contes des Mille et Une Nuits ont des particularités narratives et culturelles qui leur donnent leur singularité et leur originalité.






➤ Une construction narrative complexe 

Un récit cadre introduit et conclut chaque conte, c’est celui de Schéhérazade qui chaque nuit, pendant mille et une nuits, présente au sultan Schahriar l’histoire qu’elle va raconter et interrompre à l’aube. Ces histoires sont donc des récits secondaires, qui eux-mêmes comportent des récits enchâssés, comme des poupées russes. Ainsi, dans « Sindbad le marin », Schéhérazade raconte l’histoire de Hindbad, auquel Sindbad raconte ses propres voyages. Cette mise en abyme1 des récits permet de multiplier et de varier les voix narratives et le rythme. Cette forme encadrée des contes n’est pas spécifique aux Mille et Une Nuits, on la trouve par exemple dans la littérature occidentale dans le Décaméron de Boccace (1313-1375). Cependant l’originalité des Mille et Une Nuits vient de l’enjeu tragique associé au récit cadre : seuls les contes peuvent permettre à Schéhérazade de suspendre sa condamnation à mort et, de nuit en nuit, de conte en conte, la tension dramatique est renouvelée.





➤ L’ancrage culturel

On trouve de nombreuses références à des lieux de la vie courante :


– le hammam, dans lequel se rend la princesse Badroulboudour dans « Aladdin », qui est à la fois un lieu d’ablutions, de purification avant la prière, mais également de rencontre ;


– le khan, qui est une hôtellerie accueillant les caravanes de marchands.


Sont évoqués les métiers traditionnels : les marchands dans « Sindbad » ou dans « Ali Baba », l’orfèvre dans « Aladdin ».


Les récits font également référence à des coutumes particulièrement respectées dans la culture arabo-musulmane : comme les aumônes, que Sindbad ne manque jamais de donner aux pauvres à chaque retour de voyage, ou le rite de l’hospitalité, très présent dans les contes. Ainsi, Sindbad invite Hindbad à sa table chaque soir après avoir entendu ses plaintes dans la rue ; Ali Baba accueille le chef des voleurs chez lui quand celui-ci lui demande l’hospitalité.


L’organisation sociale est également bien représentée dans les contes : celle-ci repose sur la place centrale de l’homme. La femme n’a pas de statut autonome : afin qu’elle ne soit pas seule, Ali Baba, qui est déjà marié, épouse la veuve de son frère, la polygamie étant à cette époque très courante. Les contacts avec les hommes sont très réglementés : la fille du sultan, dans « Aladdin », ne doit pas croiser le regard d’un homme quand elle se rend au hammam, et tout le monde doit s’enfermer chez soi quand elle sort ; la princesse vit dans son palais entourée d’eunuques2.


Le sultan a même droit de vie et de mort sur ses épouses, qu’il a décidé d’exécuter les unes après les autres, et sur Schéhérazade. Celle-ci ne doit son salut qu’à son talent de conteuse, puisque Schahriar, impatient de connaître la suite des histoires merveilleuses qu’elle lui raconte, reporte chaque jour son exécution.


Les esclaves font partie de la vie quotidienne : Sindbad devient lui-même esclave lors de son septième voyage et Ali Baba a une esclave à son service, Morgiane. En réalité, il s’agit plutôt d’une servante, qui fait presque partie de la famille. D’ailleurs, afin de la récompenser de sa loyauté, Ali Baba la libère à la fin du conte et elle épouse le fils d’Ali Baba.


La religion enfin tient une place importante dans la société : Sindbad remercie Dieu à plusieurs reprises de sa protection.





➤ Des récits d’apprentissage

Les contes s’apparentent à des récits d’apprentissage : les personnages sont confrontés à des épreuves et à des péripéties qui les font évoluer et dont ils tirent des leçons.


Ainsi, les personnages sont le plus souvent pauvres initialement et ils vont s’enrichir grâce à leurs efforts, à des hasards ou à des rencontres : dans les voyages de Sindbad, Hindbad est un porteur misérable, qui va bénéficier de la générosité de Sindbad. Sindbad lui-même raconte qu’il a dilapidé la fortune familiale, c’est sa cupidité qui le pousse à prendre la mer, à affronter dangers et épreuves. Aladdin, au début du conte, est un garnement incapable d’aider sa mère à survivre financièrement, avant d’apprendre grâce à son faux « oncle » le métier de marchand, de devenir un jeune homme raisonnable puis un prince aimé de son peuple. Le Pêcheur et sa famille vivent également dans la misère jusqu’à ce que le Génie du vase lui révèle le moyen de s’enrichir. Ali Baba ne sait que ramasser du bois pour faire vivre sa famille, mais sa fortune subite ne lui fait pas tourner la tête, contrairement à son épouse.


Les récits accordent une fin heureuse aux personnages qui savent utiliser leur richesse avec modestie et en la partageant, comme Ali Baba, Aladdin, Sindbad ou le Pêcheur.


Les parcours des personnages sont des apprentissages de la sagesse et de l’humilité, des modèles destinés à montrer aux lecteurs et aux lectrices les dangers des vices et les bienfaits de la vertu.






[image: Page de titre : Personnages. Héros et héroïnes]



➤ Le récit cadre des Mille et Une Nuits


[image: Dessin en N&B. En médaillon la tête d'une femme avec un voile sur les cheveux figurant Shéhérazade.]

Schéhérazade

Elle est la fille du grand vizir (sorte de Premier ministre) et l’épouse du sultan Schahriar. D’une grande beauté et d’une grande intelligence, elle parvient à séduire ce dernier par ses récits fabuleux.


    [image: Dessin en N&B. En médaillon la tête d'un homme avec un large turban, décoré d'une pierre et d'une plume au centre.]




Le Sultan

Sultan tout-puissant des Indes, il a été trompé par son épouse et il a décidé, pour se venger, de condamner à mort chaque jour une nouvelle épouse.


        [image: Dessin en N&B, en médaillon une jeune fille avec des tresses et un calot sur la tête, figurant Dinarzade.]




Dinarzade

Elle est la sœur cadette de Schéhérazade, c’est elle qui réveille Schéhérazade afin qu’elle raconte son histoire au sultan.


        





➤ « Le Pêcheur »

[image: Dessin en N&B, en médaillon, la tête d'un homme avec une petite barbe en bouc, les oreilles pointues et des anneaux, des petites cornes sur la tête, figurant le Génie.]

Le Génie

Être merveilleux, sorti d’un objet, il est présent dans les contes « Le Pêcheur » et « Aladdin ». Avec ses pouvoirs magiques, il menace le Pêcheur, avant de l’aider.


            [image: Dessin en N&B, en médaillon, le buste d'un vieil homme, une espèce de bonnet sur la tête, un gilet, figurant le Pêcheur.]




Le Pêcheur

C’est un homme âgé et fort pauvre, dont la vie va être transformée par une rencontre avec le Génie repêché en mer.


            




➤ « Sindbad le marin »

[image: Dessin en N&B, en médaillon, le buste d'un vieil homme , les yeux étrécis, une barbe et une moustache, un manteau, une sorte de béret sur la tête, figurant Sindbad.]

Sindbad

Jeune, Sindbad a connu de nombreuses aventures lors de ses voyages en mer. Devenu un homme riche et respecté à Bagdad, il accueille Hindbad à sa table.


                [image: Dessin en N&B, en médaillon, le buste d'un garçon, un foulard noué sur la nuque, figurant Hindbad.]




Hindbad

C’est un pauvre porteur, envieux des richesses de Sindbad.


                





➤ « Ali Baba et les Quarante Voleurs exterminés par une esclave »

[image: Dessin en N&B, en médaillon, le buste d'un homme jeune, un collier de barbe, habillé d'une chemise et un gilet, un turban sur la tête, figurant Ali Baba.]

Ali Baba

Misérable bûcheron, il découvre par hasard la caverne dans laquelle quarante voleurs ont caché leur trésor.


                    [image: Dessin en N&B, en médaillon, le buste d'une femme, des bijoux autour du cou, sur le front, avec un petit voile sur le front et les yeux figurant Morgiane.]




Morgiane

Servante d’Ali Baba, astucieuse et courageuse, elle tire d’affaire son maître à plusieurs reprises.


                    




➤ « Aladdin ou la Lampe magique »

[image: Dessin en N&B, en médaillon, un jeune garçon, enchemise, gilet et un fez sur la tête, figurant Aladdin.]

Aladdin

D’abord jeune « bon à rien », il devient un prince généreux et respecté, grâce aux pouvoirs du Génie.


    [image: Dessin en N&B, en médaillon, le buste d'une jeune fille richement vêtue avec un large turban orné d'une pierre et d'une plume, figurant Badroulboudour.]




Badroulboudour

C’est la fille d’un sultan, dont Aladdin tombe éperdument amoureux et qu’il parvient à épouser après bien des péripéties.








[image: Page de titre : En un coup d’œil. Chronologie]

Ve siècle : naissance des Mille et Une Nuits en Inde.


570-632 : vie de Mahomet, prophète de l’islam.


VIIe siècle : rédaction du Coran.


    
[image: photo en N&B du minaret d'une mosquée, en médaillon.]
A

762 : fondation de Bagdad par le calife al-Mansûr.


    


[image: Dessin en N&B, représentant la tête d'une personne avec un riche turban, figurant le calife Harûn al-Rashîd.]
B

786-809 : règne du calife Harûn al-Rashîd.


879 : premières traces écrites connues des contes des Mille et Une Nuits.


1099 : prise de Jérusalem par les Francs.


1258 : prise de Bagdad par les Mongols, fin du califat abbasside.


    


[image: dessin en N&B, représentant une forteresse avec une tour et un clocher, figurant l'Alhambra de Grenade.]
C

XIIIe siècle : construction de l’Alhambra de Grenade.


    


[image: Dessin en N&B, représentant un homme en habit avec une perruque, figurant Antoine Galland.]
D

1646 : naissance d’Antoine Galland.


1704-1717 : parution des Mille et Une Nuits en 12 volumes traduits par Antoine Galland.


1715 : mort d’Antoine Galland et fin du règne de Louis XIV.


    



[image: Page de titre : Contexte historique et culturel. Le rayonnement de la civilisation musulmane]

Les contes des Mille et Une Nuits nous transportent en Orient, au cœur d’un monde musulman en pleine expansion.



➤ Au VIe siècle : la naissance de l’islam

Jusqu’au VIIe siècle, les Arabes étaient polythéistes, c’est-à-dire qu’ils vouaient un culte aux divinités de la nature et aux esprits. Mais avec la naissance du prophète Mahomet à La Mecque, vers 570, apparaît une nouvelle religion, l’islam. Mahomet professe qu’il est inspiré par l’ange Gabriel (Jibril en arabe) et qu’il ne faut adorer qu’un seul dieu, Allah. Chassé par les Arabes, il s’enfuit à Médine en 622 : c’est l’Hégire, qui marque le début de l’ère musulmane. À la tête d’une troupe armée, Mahomet parvient finalement à convertir les Arabes et à conquérir La Mecque.


À sa mort en 632, l’islamisation de la péninsule arabique est pratiquement achevée. Le Coran, qui contient les paroles d’Allah transmises par Mahomet, devient le livre sacré des musulmans.





➤ Du VIIe au XIIIe siècle : le temps des califes

Les successeurs de Mahomet sont les califes : ils détiennent l’autorité politique et religieuse sur un territoire appelé califat, et sont assistés par un vizir, sorte de Premier ministre. Plusieurs familles se succèdent au pouvoir.


Aux VIIe et VIIIe siècles, ce sont les califes de la dynastie omeyyade qui règnent sur le Moyen-Orient depuis Damas en Syrie. Ils sont chassés par les Abbassides, qui règnent de 750 à 1258 :


– En 762, le calife al-Mansûr fait de Bagdad la nouvelle capitale.


– De 786 à 809, c’est le règne de Harûn al-Rashîd, le calife que l’on retrouve dans Les Mille et Une Nuits, avec son vizir Jafar ben Yahya. Cinquième calife des Abbassides et considéré comme l’un des plus importants de la dynastie, il vit dans un palais somptueux, entouré de plusieurs centaines de femmes qui constituent son harem. Il est contemporain de Charlemagne, avec lequel il entretient des relations diplomatiques étroites. Il semble toutefois que son règne ait été enjolivé par la littérature, car il laisse à sa mort un empire divisé et fragilisé.


Au Xe siècle, d’autres califats rivalisent avec celui des Abbassides : le califat de Cordoue en Espagne où se sont installés les Omeyyades chassés de Damas, ainsi que le califat des Fatimides au Caire en Égypte.


Malgré ces rivalités, l’empire arabo-musulman s’étend alors du Moyen-Orient jusqu’à l’Espagne, en passant par l’Afrique du Nord.


[image: Illustration en N&B
Dans un cadre richement décoré, un homme en pied : il portes des bottes articulées, une tunique, des armes à la ceinture, un arc et un carquois, un turban décoré de deux fleurs. C'est une représentation du calife Harûn al-Rashîd.]Kamal od-Din Bizhad (1455-1535), représentation du calife Harûn al-Rashîd.







➤ Une intense activité commerciale

Les échanges commerciaux avec l’Inde, la Chine ou encore l’Afrique sont nombreux et contribuent à diffuser la culture arabo-musulmane. Du nord au sud et d’est en ouest, les caravanes de chameaux transportent des marchandises variées : fruits, légumes, épices, soie, céramique, or, bois, et même esclaves. Les marchands comme Sindbad le marin vont de port en port, parcourent les continents, et font étape dans des hôtelleries spéciales, les caravansérails.


Les villes situées sur les routes commerciales se développent et prospèrent : autour de leur souk, dans lequel s’échangent toutes sortes de marchandises, se concentre une population diverse, constituée de commerçants, de voyageurs, de soldats, d’artisans, de mendiants.


Ainsi, Bagdad, au carrefour de l’Asie centrale, de l’Arabie et de la Perse, compte à la fin du VIIIe siècle plus d’un million d’habitants et est considérée comme une des villes les plus riches du monde. Elle attire les savants, les riches négociants et les meilleurs artisans. Les califes y font construire des palais et des jardins somptueux.





➤ Une civilisation brillante : 
l’âge d’or des sciences et des arts


L’essor des sciences

Les manuscrits grecs et persans sont traduits et copiés par les savants arabes. Grâce à la découverte du papier, dont la technique est empruntée aux Chinois, les livres se multiplient et permettent la diffusion des connaissances. Ils s’enrichissent d’enluminures1, de calligraphies ou encore de miniatures. De nombreuses bibliothèques et écoles s’ouvrent : à Bagdad, Harûn al-Rashîd fonde une maison de la Sagesse.


Les progrès techniques se multiplient dans tous les domaines :


– la botanique ;


– la mécanique (la noria, ingénieux système de pompe, permet de faire monter de l’eau pour irriguer les jardins et les cultures) ;


– la chirurgie (le premier hôpital est fondé à Bagdad au VIIIe siècle, les médecins y pratiquent des opérations de l’appendicite, des césariennes, des ligatures) ;


– les mathématiques (l’algèbre est inventé à cette époque) ;


[image: Illustration en N&B qui représente la prise armée d'une ville : on voit des enceintes fortifiées, des soldats armés d'épées ou de flèches, et un fleuve turbulent entre deux enceintes.]ashid-ad-Din’s Gami’ at-tawarih, Conquête de Bagdad par les Mongols en 1258.



– l’astronomie (importante pour déterminer la direction de La Mecque et les heures de prière).


Les savants sont nombreux et érudits : l’un d’eux, Avicenne (980-1037), est resté très célèbre. Philosophe et médecin dès l’âge de 16 ans, il écrit Le Canon de la médecine qui va influencer la pratique et l’enseignement de la médecine occidentale jusqu’au XVIIe siècle.





Des arts raffinés

L’art islamique s’exprime notamment dans l’architecture et la décoration : de nombreux palais et mosquées sont construits en marbre ou en bois sculpté, ornés de mosaïques2, d’arabesques, de motifs géométriques et végétaux. On doit à cette époque l’invention de la faïence, une sorte de poterie décorée de vernis, et du damas, tissu aux dessins brillants. Les jardins des palais, grâce aux fontaines savamment irriguées, aux jeux de lumières, aux parfums des fleurs et aux chants des oiseaux, enchantent les sens et invitent à la méditation ; ils sont à l’image des jardins célestes du Coran. Les jardins du palais de l’Alhambra à Grenade en Espagne en sont parmi les exemples les plus célèbres.


[image: Photo en N&B des murailles de l'Alhambra de Grenade : on voit l'enceinte et la plus haute tour, et d'autres bâtiments à l'intérieur.]Photographie de la forteresse de l’Alhambra.
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